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GRANDS TRAVAUX

La renaturation  
de la Châtaigneraie :  
c’est parti !

22
essences 
d'arbres

Des aires 
de jeux 

renforcées

1
théatre de 

verdure

1,2
Surface des 
boisements :

hectares
2,5
Surface  

totale du parc :

hectares

Plus ouvert, plus accueillant et plus respectueux  
de la faune et flore, le parc de la Châtaigneraie va connaître  
sa première grande tranche de travaux à la rentrée et les travaux  
se poursuivront jusqu’en 2026. Un projet de renaturation  
imaginé par l'agence Ozéver pour marquer une  
nouvelle étape importante pour ce parc de  
2,5 hectares dont l'histoire est  
étroitement liée à celle  
de la Ville.
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PORTRAIT

Un sculpteur d’arbres à la Châtaigneraie 
Julien Colboc est un passionné, pas-
sionnant ! Depuis plus de 25 ans, il 
sculpte et redonne vie aux arbres 
en les sculptant. Depuis quelques 
semaines, il s’attache à créer 7 to-
tems sur des troncs de châtaigner :  
« J’ai dessiné des chouettes et 
des hiboux, symboles de sagesse 
car ce parc est un havre de paix et 
de repos selon les habitants qui 
viennent me voir ! » Durant plusieurs 
mois ce « valorisateur de bois » 
comme il se définit, travaille-

ra à ramener de la poésie dans cet espace boisé et vous attend 
pour échanger, car Julien est un puits de sciences sur l’histoire 
des forêts en France, les techniques du travail du bois et peut phi-
losopher de longues minutes autour de la "vie et mort" des arbres. 
« Je veux remercier la Ville de m’avoir fait confiance » conclut-il  
« et j’invite tous les Génovéfains à échanger ! ». Cet artiste sera pré-
sent au mois de juin dans le parc, puis cet hiver pour sculpter au moins 
six bancs en bois pour redonner une seconde vie à ces arbres dont le 
cœur était trop atteint.                                                                                         

Facebook
Juliencolboc

Quels sont les insectes,  
les oiseaux, les mam-
mifères, reptiles ou amphi-
biens présents sur notre 
Territoire ? Quel genre  

de flore trouve-t-on à Sainte-Geneviève ? 
Toutes les réponses se trouvent dans l’At-
las de la Biodiversité Communale (ABC). 
Cette synthèse complète vous est propo-
sée en scannant le QR code. Ce livret ABC 
est utile pour le diagnostic environnemen-
tal du Plan Local d’Urbanisme et sert de 
base à la réflexion sur les trames verte et 
bleue de la Commune. Il est aussi évide-
ment pris en compte pour les projets dans 
ou à proximité des sites à enjeux.  

Biodiversité à 
Sainte-Geneviève
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PLAQUETTE COMPLÈTE 
"FLASHANT" LE QR CODE

Réhabiliter un lieu, c’est d’abord se tourner 
vers son passé pour comprendre ce qui a 
construit son identité. Par le biais de docu-
ments d’archives, nous avons découvert qu’il 
s’agissait d’un reliquat de la forêt de Séquigny. 
Cette démarche de conception s’inscrit dans 
une perspective de « devoir de mémoire » 
relatif à l’histoire du lieu et de la Ville.
D’abord confidentiel, le parc se révèle très 
peu aux passants depuis les axes principaux 
qui longent ses lisières. Les enjeux étaient 
donc de l’inscrire dans sa trame urbaine, de le 
reconnecter à ses rues, qui elles-mêmes sont 
les traces du passé de la Ville. Chaque rue 
adjacente est un ancien chemin forestier. Le 
parc a donc un rôle majeur dans le témoignage 
des valeurs fondamentales qui ont donné son 
nom à la Commune. 
Puis, faire preuve d’humilité et puiser l’inspi-
ration dans l’entité intrinsèque du lieu. Révéler 
sa vulnérabilité, ses atouts et ses richesses 
écologiques sous-jacentes, tout en y insérant, 
en douceur, des usages récréatifs, de détente 
et de convivialité.  Révéler sans dénaturer. 
Balafré par le mal qui avait gagné une partie de 
ses arbres, il s’agissait avant tout de lui rendre 
son statut de forêt au cœur de la Ville et non 
de reliquat de forêt.

Angélique Le Néel, ingénieur 
paysagiste, agence Ozéver

PAROLE À...Après l’étude menée par l’Office National des Forêts et  
la mise en sécurité du parc, le temps de la renaturation  
est arrivé. La 1ère phase des travaux débutera en octobre.

Différentes tailles et essences d’arbres seront plantées dans le parc :
•  La première catégorie (2 000 plants forestiers) ne dépassera pas les  

40 cm à la plantation, l’assurance de les voir grandir en meilleure santé. 
•  La seconde catégorie (130 unités environ) concerne des arbres  

de taille moyenne entre 1m et 1,50m de haut à la plantation.
•  La troisième (une centaine d’arbres), de 2 à 2,50m de haut à la plantation.
L’idée est de densifier le boisement en y créant des massifs à différents 
endroits du parc. Aux entrées du parc, des arbres de plus grande taille à la 
plantation (environ 4m) seront plantés par la suite. Le changement climatique 
oblige à implanter des essences plus résistantes aux amplitudes thermiques 
et aux périodes de sécheresse successives. Le châtaignier n’étant plus 
adapté à ces conditions, 22 nouvelles essences d’arbres vont cohabiter 
tels que des érables, des chênes, des tilleuls, des frênes ou des sorbiers. 
Les plantations se feront par zones en coordination avec les autres travaux 
pour éviter de mettre en péril les jeunes végétaux. Les premiers trous seront 
creusés fin novembre 2024 et les premiers arbres arriveront fin février 2025. 
Parallèlement seront construits le fameux théâtre de verdure et sa banquette 
circulaire, lieu de flânerie et de contemplation. Pour l’amusement, ce sera en 
lisière boisée avec aires de jeux pour les petits et pour les plus grands. Des 
jeux en bois sont prévus et... une tyrolienne régalera petits et grands.
La seconde partie des travaux, à partir de l’été 2025, concernera les cours 
de l’école Cachin, pour pérenniser les châtaigniers, et la création d’un parvis. 
Enfin, la troisième et dernière tranche s’attachera en 2026 à requalifier l’allée 
de la Haute Futaie, le parking de la Châtaigneraie, la création de l’entrée au 
croisement de la rue de la République et de la place Roger Perriaud et la 
création de nouveaux chemins.

Le tout pour un nouveau poumon vert pour la Ville et ses 
habitants, plus résilient face aux changements climatiques !  
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